

[image: cover.jpg]



 



 
[image: i0001.jpg]


 



 
L’essentiel de la géométrie pour les Nuls
 
 

 
Pour les Nuls est une marque déposée de Wiley Publishing, Inc. 
For Dummies est une marque déposée de Wiley Publishing, Inc.
 
 

 
© Éditions First, un département d’Édi8, Paris, 2014. Publié en accord avec Wiley Publishing, Inc.
 
 

 
Éditions First, un département d’Édi8 
12, avenue d’Italie 
75013 Paris – France 
Tél. : 01 44 16 09 00 
Fax : 01 44 16 09 01 
Courriel : firstinfo@editionsfirst.fr 
Site Internet : www.pourlesnuls.fr
 
ISBN : 978-2-7540-6592-4
 
ISBN numérique : 9782754069113
 
Dépôt légal : août 2014
 
 

 
Direction éditoriale : Marie-Anne Jost-Kotik 
Édition : Laury-Anne Frut 
Correction : Florence Fabre 
Couverture et mise en page : KN Conception 
Illustration : Rich Tennant 
Production : Emmanuelle Clément 
Fabrication : Antoine Paolucci
 
 

 
Cette œuvre est protégée par le droit d’auteur et strictement réservée à l’usage privé du client. Toute reproduction ou diffusion au profit de tiers, à titre gratuit ou onéreux, de tout ou partie de cette œuvre est strictement interdite et constitue une contrefaçon prévue par les articles L 335-2 et suivants du Code de la propriété intellectuelle. L’éditeur se réserve le droit de poursuivre toute atteinte à ses droits de propriété intellectuelle devant les juridictions civiles ou pénales.

 




 
Sommaire

Page de titre

Page de copyright


À propos de l’auteur

Introduction

À propos de ce livre

Les conventions utilisées dans ce livre

Hypothèses gratuites

Les icônes utilisées dans ce livre

Par où commencer

Chapitre 1 - Panorama de la géométrie

La géométrie des formes

Les démonstrations de géométrie

Est-ce que je vais me servir un jour de tout ça ?

Piger les définitions

Faisons le point sur les points

Droites, segments et demi-droites

Tirer des plans… pas forcément sur la comète

Un angle pour tous

Bissection et trisection



Chapitre 2 - Le kit de base de la démonstration de géométrie

Tâter de la démonstration

Adopter la logique si-alors

Les angles complémentaires et supplémentaires

Addition et soustraction

Multiples et diviseurs

Angles verticaux égaux

Transitivité et substitution



Chapitre 3 - S’attaquer à une démonstration plus longue

Élaborer une stratégie

Exploiter toutes les hypothèses

Utiliser la logique si-alors

Traiter le problème petit à petit

Procéder à l’envers

Boucher les trous

Rédiger la version finale de la démonstration



Chapitre 4 - Les principes de base des triangles

Saisir les côtés du triangle

Classification des triangles selon les angles

Le principe de l’inégalité triangulaire

Mesurer l’aire d’un triangle

Observer les triangles rectangles

Le théorème de Pythagore

Les triangles à triplet pythagoricien

Deux triangles rectangles spéciaux



Chapitre 5 - Les démonstrations concernant des triangles égaux

Démontrer que des triangles sont égaux

Passer à l’étape suivante

Les théorèmes concernant le triangle isocèle

Les deux théorèmes concernant l’équidistance



Chapitre 6 - Les quadrilatères

Les propriétés des parallèles

Les sept quadrilatères spéciaux

Employer des lignes auxiliaires

Les propriétés des quadrilatères

Prouver que vous êtes en présence d’un quadrilatère particulier



Chapitre 7 - Les formules concernant les polygones

L’aire des quadrilatères

L’aire de polygones réguliers

Les formules impliquant les angles et diagonales



Chapitre 8 - Similarité

Les figures similaires

Prouver que des triangles sont similaires

Diviser des triangles rectangles grâce au théorème de la hauteur relative à l’hypoténuse

Plus de théorèmes de proportionnalité



Chapitre 9 - L’essentiel sur les cercles

Rayons, cordes et diamètres

Les arcs et angles centraux

Les tangentes

Les formules de parts de pizza

Les formules angle-arc

Les théorèmes de puissance



Chapitre 10 - La géométrie en 3D

Les figures à toit plat

Les figures à toit pointu

Les sphères



Chapitre 11 - La géométrie analytique

Le plan cartésien

Pente, distance et milieu

Les équations de droites et de cercles



Chapitre 12 - Dix bons principes à utiliser dans les démonstrations

La propriété réflexive

Les angles verticaux sont égaux

Les théorèmes concernant les parallèles

Deux points forment une droite

Tous les rayons d’un cercle sont égaux

Si les côtés…, alors les angles…

Si les angles…, alors les côtés…

La congruence de triangles

Deux triangles sont égaux si et seulement si leurs parties homologues sont égales

La similarité de triangles




Index

Notes



 



À propos de l’auteur
 
Diplômé de la Brown University et de la University of Wisconsin Law School, Mark Ryan enseigne les maths depuis 1989. Il dirige The Math Center (www.themathcenter.com).
 
Il est professeur de lycée à Winnetka, dans l’Illinois, avec notamment la responsabilité d’un cours d’introduction à la géométrie et d’un atelier destiné aux parents basé sur un programme qu’il a lui-même conçu, intitulé The 10 Habits of Highly Successful Math Students. Au lycée, il a réalisé à deux reprises le score parfait de 800 au volet mathématiques du SAT1. Il connaît non seulement parfaitement les maths mais a également le don de les expliquer clairement. Il a travaillé dans le secteur juridique pendant quatre ans avant de décider d’embrasser une carrière dans un domaine qu’il adorait et d’exploiter son don pour les mathématiques. Mark Ryan est membre de l’Authors Guild et du National Council of Teachers of Mathematics.
 
 

 
L’Essentiel de la géométrie pour les Nuls est le sixième ouvrage de Mark Ryan. Everyday Math for Everyday Life (Grand Central Publishing) a été publié en 2002, Calculus For Dummies (Wiley), en 2003, Calculus Workbook For Dummies (Wiley), en 2006 et Geometry For Dummies, 2e edition (Wiley), en 2008. Ses livres de maths se sont vendus à plus de 250 000 exemplaires.
 
 

 
Joueur de backgammon en tournoi, skieur et joueur de tennis, Mark Ryan vit à Chicago.

 



Introduction
 
La géométrie est un sujet plein de richesse et de beauté mathématiques. Les Grecs de l’Antiquité ont été des pionniers dans ce domaine et cela fait des siècles que cette discipline est un pilier de l’enseignement secondaire. Aujourd’hui, l’éducation ne saurait être complète sans l’étude des principes fondamentaux de la géométrie.
 
 

 
Mais la géométrie est aussi un sujet qui déroute nombre de collégiens et lycéens car elle ne ressemble en rien aux mathématiques qu’ils ont pu apprendre. La géométrie exige de faire appel à la logique déductive à travers la présentation de démonstrations formelles. Ce processus implique un type de raisonnement mathématique et verbal spécifique qui leur est souvent inconnu. La géométrie fait également appel à des formes bi- et tridimensionnelles. Le raisonnement spatial nécessaire pour traiter ces formes est un autre facteur faisant de la géométrie un objet d’étude singulier et relevant du défi.
 
 

 
L’Essentiel de la géométrie pour les Nuls vous sera d’un grand secours si vous vous êtes pris le mur de la géométrie de plein fouet. Ou, si vous découvrez simplement cette discipline, il vous évitera la collision. Si l’univers de la géométrie s’ouvre à vous et que cela commence à faire tilt dans votre esprit, il est possible que vous en veniez à vraiment apprécier cette discipline qui fascine les gens depuis des millénaires.
 
À propos de ce livre
 
L’Essentiel de la géométrie pour les Nuls couvre tous les principes et formules nécessaires pour analyser les formes bi- et tridimensionnelles et vous fournit les techniques et stratégies indispensables pour effectuer des démonstrations de géométrie.
 
 

 
J’ai choisi de présenter la géométrie en termes limpides avec un minimum de jargon. Un langage clair suffit à expliquer la géométrie car ses principes sont pour la plupart accessibles en faisant preuve de bon sens. Je ne vois aucune raison de rendre obscurs les concepts de géométrie à coup de charabia mathématique recherché. Je préfère une approche simple et ingénieuse.
 
 

 
Comme tous les ouvrages de la collection « pour les Nuls », celui-ci n’est pas un manuel de travaux dirigés mais un livre auquel se référer, doté de chapitres autonomes. Vous n’avez donc pas besoin de le lire linéairement du premier au dernier mot, mais je ne vous interdis pas de procéder ainsi si ça vous chante.

 
Les conventions utilisées dans ce livre
 
L’Essentiel de la géométrie pour les Nuls respecte quelques conventions afin de garantir une certaine cohérence à l’ensemble : 


 
	[image: coche.jpg] les variables et noms de notions sont présentés en italique ;
 
	[image: coche.jpg] les termes de mathématiques essentiels sont souvent en italique, suivis de leur définition si nécessaire. L’italique est parfois employé pour insister sur des éléments ;
 
	[image: coche.jpg] les termes importants sont parfois en gras quand ils constituent des mots-clés d’une liste et j’utilise également le gras pour les instructions des processus à plusieurs étapes ;
 
	[image: coche.jpg] comme dans la plupart des ouvrages de géométrie, les figures ne sont pas forcément à l’échelle, même si c’est le cas la plupart du temps.



 
Hypothèses gratuites
 
En écrivant ce livre, je suis parti du principe que : 


 
	[image: coche.jpg] vous étiez un lycéen ou collégien qui étudie actuellement la géométrie dans son cours de mathématiques ;
 
	[image: coche.jpg] vous êtes parent d’un collégien ou lycéen qui étudie la géométrie et souhaiteriez en comprendre les principes de base afin de pouvoir aider votre enfant à réaliser ses exercices et à se préparer aux devoirs en cours ou à la maison qu’il devra rendre ;
 
	[image: coche.jpg] vous souhaitez raviver vos souvenirs de géométrie ou découvrir cette discipline ;
 
	[image: coche.jpg] vous avez encore en tête les bases de l’algèbre. La bonne nouvelle, c’est qu’il ne faut pas un niveau exceptionnel d’algèbre pour faire de la géométrie, mais quand même quelques notions. Pour les problèmes nécessitant un peu d’algèbre, j’essaie de présenter les solutions pas à pas.



 
Les icônes utilisées dans ce livre
 
[image: i0002.jpg]En marge de cette icône figurent les définitions des termes de géométrie, les explications des principes associés et d’autres choses à retenir pour la lecture de cet ouvrage.
 
[image: i0003.jpg]Cette icône met en lumière les raccourcis, les astuces pour retenir des notions, les stratégies, etc.
 
[image: i0004.jpg]Ignorez cette icône et vous risquez de faire du travail supplémentaire, de donner une mauvaise réponse ou de faire les deux. Lisez attentivement tout ce qui se trouve en face de la bombe !
 
[image: i0005.jpg]Cette icône identifie les théorèmes et postulats, ces petites vérités mathématiques que vous utilisez pour former les arguments logiques des démonstrations de géométrie.

 
Par où commencer
 
Si vous débutez en géométrie, commencez plutôt par le chapitre 1, puis poursuivez la lecture dans l’ordre des chapitres proposés. Mais si vous connaissez déjà pas mal de choses sur le sujet, n’hésitez pas à sauter des chapitres et à vous balader parmi ces pages au gré de vos envies. Par exemple, si vous avez besoin d’en savoir plus sur les quadrilatères, allez au chapitre 6. Si vous maîtrisez les bases des démonstrations de géométrie, vous souhaiterez peut-être vous plonger dans les démonstrations avancées du chapitre 5.
 
Et, de là, vous pourrez naturellement, 


 
	[image: coche.jpg] prendre la tête de votre classe ;
 
	[image: coche.jpg] décompresser ;
 
	[image: coche.jpg] explorer d’étranges nouveaux univers, découvrir une nouvelle vie et de nouvelles civilisations, vous rendre courageusement là où aucun homme (ni femme) n’est jamais allé.


 
Vous lisez encore cette ligne ? Mais qu’est-ce que vous attendez ? Entrez donc dans le monde merveilleux de la géométrie !


 



[image: i0006.jpg]

 
«  J’ai appris que tu pensais avoir étudié 
le problème sous tous les angles. 
Bah, c’est peut-être vrai, mais pas forcément, 
mon vieux. Peut-être que les proportions 
des longueurs de côtés homologues d’un 
triangle équilatéral avec angle droit sont 
égales, mais, encore une fois, pas forcément. 
Montre donc tes équations, mec. »
 





Chapitre 1

Panorama de la géométrie

 


Dans ce chapitre :



	[image: triangle.jpg] Étudier le paysage géométrique : formes et démonstrations

	[image: triangle.jpg] Comprendre les points, les droites, les demi-droites, les segments, les angles et les plans

	[image: triangle.jpg] Diviser les segments et angles en deux ou trois morceaux égaux



 


Étudier la géométrie, c’est un peu rencontrer Dr Jekyll et Mr. Hyde. Vous avez la géométrie ordinaire des formes (Dr Jekyll) et le monde étrange des démonstrations de géométrie (Mr. Hyde).

 


Dans la vie de tous les jours, vous êtes entouré de formes (triangles, rectangles, boîtes, cercles, boules, etc.) et vous connaissez probablement déjà certaines de leurs propriétés : aire, périmètre et volume, par exemple. Dans ce livre, vous allez en savoir plus sur ces propriétés élémentaires, puis explorer des concepts géométriques plus évolués en matière de figures.

 


Les démonstrations de géométrie sont une sorte d’animal radicalement différente. Elles impliquent des figures (ou formes), mais au lieu de faire des choses simples comme calculer leur aire, vous devez fournir un argument mathématique comme élément de preuve. Ce processus demande non seulement des connaissances mathématiques, mais également une bonne formulation en français et des qualités de déduction logique. Voilà pourquoi les démonstrations piègent de très nombreux lycéens et collégiens. S’il vous arrive de tomber dans ces pièges et que vous avez déjà chanté le blues de démonstrations de géométrie, vous les traitez peut-être – comme Mr. Hyde – de monstrueuses. Mais je suis sûr qu’à l’aide de ce livre, vous n’aurez aucun mal à les dompter.

La géométrie des formes

Avez-vous déjà réfléchi à l’omniprésence de formes dans votre environnement ? Regardez autour de vous. Les rayons du soleil sont des demi-droites. Le livre que vous avez dans les mains a une certaine forme, chaque table, chaque chaise a une forme, tous les murs ont une surface et n’importe quel contenant a une forme et un volume. La plupart des cadres de photos sont des rectangles, les DVD sont des cercles, les bouteilles sont cylindriques, etc.

Les formes unidimensionnelles

Vous ne pouvez pas réaliser beaucoup de formes en étant limité à une seule dimension. Vous avez les droites, les segments et les demi-droites. C’est tout. Passons à plus intéressant.


Les formes bidimensionnelles

Comme vous le savez probablement, les formes bidimensionnelles sont des choses plates comme les triangles, les cercles, les carrés, les rectangles et les pentagones. Les deux caractéristiques de formes en 2D les plus couramment étudiées sont l’aire et le périmètre. De nombreux chapitres abordent les triangles et quadrilatères (formes à quatre côtés). Je consacre moins d’espace aux formes ayant un plus grand nombre de côtés, comme les pentagones et les hexagones. Il y a également les formes aux côtés incurvés. La seule forme en 2D incurvée que je traite est le cercle.


Les formes tridimensionnelles

Dans ce livre, vous allez travailler sur des prismes (comme une boîte), des cylindres, des pyramides, des cônes et des sphères. Les deux principales caractéristiques de ces formes en 3D sont la surface et le volume. Ces deux concepts sont employés fréquemment dans la vie de tous les jours : par exemple, la quantité de papier dont vous avez besoin pour emballer un cadeau (problème de surface) et le volume d’eau dans une piscine (problème de volume).



Les démonstrations de géométrie

Une démonstration de géométrie – comme n’importe quelle démonstration mathématique – est un argument qui commence par des faits connus, se poursuit avec une série de déductions logiques et se termine par la chose que vous essayez de démontrer. Voici un exemple très simple sur la base des segments des droites de la figure 1-1.

Figure 1-1 : PS et WZ sont chacune constituées de trois morceaux.


[image: i0007.jpg]


Pour cette démonstration, on dit que le segment [PS] est égal au segment [WZ] (il a la même longueur), que [PQ] est égal à [WX] et que [QR] est égal à [XY]. Vous devez démontrer que [RS] est égal à [YZ].

 


Maintenant, vous vous dites peut-être, « C’est évident – si [PS] a la même longueur que [WZ] et que les deux segments sont dotés d’exactement les mêmes petits morceaux, des mêmes morceaux de taille moyenne, les troisièmes morceaux les plus grands sont aussi de longueur égale. » Et vous avez raison. Mais ce n’est pas comme ça que l’on joue au jeu de la démonstration. Vous devez développer chaque étape de votre raisonnement. Voici la chaîne complète des déductions logiques : 



	[PS] ≅ [WZ] (donnée connue et fournie).

	[PQ] ≅ [WX] et [QR] ≅ [XY] (données également connues).

	Par conséquent, [PR] ≅ [WY] (parce que si vous additionnez des éléments égaux à d’autres éléments égaux, vous obtenez des totaux égaux).

	Par conséquent, [RS] ≅ [YZ] (parce que si vous prenez des segments égaux, à savoir les segments [PS] et [WZ] dans leur intégralité, et que vous ôtez certaines parties égales, [PR] et [WY], les parties restantes doivent aussi être égales).



Est-ce que je vais me servir un jour de tout ça ?

Vous aurez plein d’occasions d’exploiter vos connaissances sur la géométrie des formes. Et les démonstrations de géométrie ? Pas aussi souvent.

Utiliser ses connaissances des formes

Les formes sont partout. Par conséquent, toute personne instruite doit avoir une connaissance correcte des formes et de leurs propriétés. Si vous devez acheter de l’engrais ou des graines pour votre pelouse, vous devez savoir maîtriser les surfaces. Il se peut que vous teniez à comprendre comment on mesure les volumes afin de cuisiner ou à aider un enfant à réaliser un projet d’art plastique ou de science impliquant la géométrie. Pour fabriquer des étagères ou une véranda, des notions de géométrie s’imposent. Et, après votre journée de travail, vous êtes peut-être affamé – il est alors bien utile de piger le principe de la surface au moment de commander une pizza : une pizza de 50 cm est quatre fois, et non deux fois, plus grande qu’une pizza de 25 cm. La liste des problèmes de géométrie se posant dans la vie quotidienne est infinie.


Utiliser ses connaissances des démonstrations

Vous arrivera-t-il d’utiliser vos connaissances des démonstrations de géométrie ? Je vais vous fournir une réponse politiquement correcte et une réponse politiquement incorrecte. Faites votre choix.

 


Commençons par la réponse politiquement correcte (qui est également correcte par essence). Je vous le concède, il est vraiment très peu probable que vous deviez vous livrer à une démonstration de géométrie en dehors d’un cours de maths de collège ou lycée. Cependant, le fait de vous adonner à des démonstrations de géométrie vous enseigne des choses importantes applicables à des situations non mathématiques. Les démonstrations vous apprennent à… 



	[image: coche.jpg] ne pas supposer que les choses sont vraies simplement parce qu’elles semblent vraies ;

	[image: coche.jpg] expliquer soigneusement chaque étape d’un argument, même si vous estimez qu’il coule de source pour tout le monde ;

	[image: coche.jpg] rechercher des failles dans votre argumentation,

	[image: coche.jpg] ne pas tirer de conclusions hâtives.



En général, les démonstrations vous apprennent à vous montrer discipliné et rigoureux dans vos raisonnements et à transmettre vos idées.

 


Si vous n’adhérez pas à cette version politiquement correcte, je suis certain que vous fournirez cette réponse politiquement incorrecte. Bon alors, vous n’allez donc jamais vous servir de ces démonstrations de géométrie, mais vous souhaitez avoir des notes correctes dans cette discipline, n’est-ce pas ? Soyez donc attentif en cours (y a rien d’autre à faire, de toute façon, hein ?), faites vos devoirs et utilisez les astuces, conseils et stratégies figurant dans le présent ouvrage. Ils vous faciliteront grandement la vie, je vous le promets !



Piger les définitions

L’étude de la géométrie débute par la définition des cinq figures géométriques les plus simples : le point, la droite, le segment, la demi-droite et l’angle. Je vous donne en bonus deux autres définitions (le plan et l’espace en 3D), gratuitement !


	[image: coche.jpg] Point : un point est un élément dépourvu de taille, de dimension, de hauteur, de longueur et de largeur. Il prend la forme… d’un point, un point c’est tout ! Vous le nommez à l’aide d’une lettre majuscule, comme dans les points A, D et T de la figure 1-2.

	[image: coche.jpg] Droite : une droite est un fin fil droit (en fait infiniment fin, voire, mieux encore, sans largeur). Les droites ont une longueur et sont donc unidimensionnelles. N’oubliez pas qu’une droite se prolonge indéfiniment dans les deux directions. On la représente à l’aide d’une lettre minuscule (par exemple d, d1) ou de deux lettres majuscules entre parenthèses représentant deux points figurant dessus (AB).
 Regardez une nouvelle fois la figure 1-2. Le nom d’une droite comprend généralement deux points figurant dessus, avec les lettres dans n’importe quel ordre. Par conséquent, (MQ), (QM), (MN), (NM), (QN) et (NQ) représentent la même droite.


	[image: coche.jpg] Segment : un segment est une section de droite possédant deux extrémités. Jetez de nouveau un œil à la figure 1-2. Si un segment va de P à R, vous pouvez l’appeler segment PR et le désigner [PR]. Vous pouvez également inverser l’ordre des lettres et l’appeler [RP].



Figure 1-2 : Des points, droites et segments.


[image: i0008.jpg]


Figure 1-3 : Quelques demi-droites.


[image: i0009.jpg]



	[image: coche.jpg] Demi-droite : la demi-droite est une section de droite qui possède une extrémité (un point) d’un côté et s’étend à l’infini de l’autre. Si son extrémité est le point K et qu’elle traverse le point S, vous la nommez demi-droite KS, avec le symbole[KS). Voir la figure 1-3. À noter qu’une demi-droite telle que [AB) peut également s’appeler [AC) car, dans les deux cas, vous commencez par A, puis vous allez à l’infini en passant par B et C. Par contre, [BC) est une autre demi-droite.

	[image: coche.jpg] Angle : deux demi-droites partageant la même extrémité forment un angle. Chaque demi-droite représente un côté de l’angle et l’extrémité commune s’appelle le sommet de l’angle. Pour nommer un angle, il est possible d’utiliser le sommet seul ou les trois points qui le constituent (le point d’une demi-droite, le sommet, puis le point de l’autre demi-droite).
 Les demi-droites [PQ) et [PR) forment les côtés d’un angle, avec le point P comme sommet. Vous pouvez nommer l’angle ∠P, ∠RPQ ou ∠QPR, mais aussi avec des chiffres, comme sur la partie droite de la figure 1-4 (∠4), chiffres qui n’ont rien à voir avec la taille de l’angle. Sur la partie droite de la figure sont représentés l’intérieur et l’extérieur de l’angle.




Figure 1-4 : Des angles et leurs parties.


[image: i0010.jpg]



	[image: coche.jpg] Plan : un plan est comme une feuille de papier parfaitement plate, sauf qu’il n’a aucune épaisseur et s’étend indéfiniment dans toutes les directions. Vous pouvez dire qu’il a une épaisseur, une longueur et une largeur infinies. Dans la mesure où il est doté d’une longueur et d’une largeur mais pas de hauteur, il est bidimensionnel. On le désigne avec une lettre en minuscule et en italique ou parfois le nom d’une figure (un rectangle, par exemple) présente sur ce plan.

	[image: coche.jpg] Espace en 3D (tridimensionnel) : un espace en 3D est partout – il occupe tout l’espace dans toutes les directions. Imaginez tout d’abord une carte qui s’étend à l’infini vers le nord, le sud, l’est et l’ouest. C’est un plan bidimensionnel. Pour obtenir l’espace en 3D à partir de cette carte, ajoutez la troisième dimension en allant vers le haut et le bas à l’infini.




Faisons le point sur les points

On peut dire beaucoup de choses sur les points. Ils n’ont aucune caractéristique particulière et se ressemblent donc tous. Divers groupes de points méritent cependant une petite explication : 



	[image: coche.jpg] Points colinéaires : vous voyez le mot ligne dans colinéaire ? Les points colinéaires sont des points figurant sur une droite. Deux points sont toujours colinéaires car vous pouvez toujours les relier à l’aide d’une droite. Trois points peuvent être colinéaires, mais ne le sont pas toujours.

	[image: coche.jpg] Points non colinéaires : des points non colinéaires sont trois points (ou plus) ne figurant pas sur une même droite.

	[image: coche.jpg] Points coplanaires : un groupe de points figurant dans un même plan sont coplanaires. Deux ou trois points sont toujours coplanaires. À partir de quatre, ils ne le sont pas forcément.
 Regardez la figure 1-5. Elle montre des points coplanaires A, B, C et D. Dans la boîte de droite, il y a plusieurs groupes de points coplanaires. Les points P, Q, X et W, par exemple, sont coplanaires. Le plan dans lequel ils se trouvent est le côté gauche de la boîte. À noter que les points Q, X, S et Z sont également coplanaires, bien que leur plan d’appartenance ne soit pas dessiné. Ce dernier coupe la boîte en deux, en diagonale.




Figure 1-5 : Des points coplanaires et non coplanaires.


[image: i0011.jpg]



	[image: coche.jpg] Points non coplanaires : un groupe de points ne figurant pas dans un même plan sont non coplanaires. Sur la figure 1-5, P, Q, X et Y sont non coplanaires. Le sommet de la boîte comprend Q, X et Y et le côté gauche P, Q et X, mais aucun plan ne renferme ces quatre points.




Droites, segments et demi-droites

Dans cette section, je décris différents types de droites (segments ou demi-droites) ou paires de droites sur la base de la direction vers laquelle elles pointent ou de leur relation.

Les droites horizontales et verticales

Définir les termes horizontal et vertical peut sembler inutile car vous connaissez sans doute déjà leur signification. Mais dites donc, c’est un livre de maths et les livres de maths sont censés définir des termes. Qui suis-je pour remettre en question cette tradition ?


	[image: coche.jpg] Droites, demi-droites et segments horizontaux : ils vont vers la gauche et la droite, mais pas vers le haut ni vers le bas – vous savez, comme l’horizon.

	[image: coche.jpg] Droites, demi-droites et segments verticaux : droites ou morceaux de droite allant vers le haut ou vers le bas.




Les paires de droites

Dans cette section, j’indique cinq termes décrivant des paires de droites. Les quatre premières sont des droites coplanaires – vous vous en servez beaucoup. Le cinquième terme décrit des droites non coplanaires et se retrouve uniquement dans les problèmes de 3D.
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